I 

\ 


DISCOURS 


3 V 


DE 

M.  LE  PREMIER  PRÉSIDENT 

A ü K.  O I. 


Du  11  SepUtnhrc  1787. 


DISCOURS 

DE  M.  LE  PREMIER  PRESIDENT 

A U R O I. 

Du  21  Septembre  1787,. 

Sire, 

1 

Votre  Majesté  vient  de  donner  à 
fes  Peuples  une  preuve  bien  .fignalée 
de  fon  amour  pour  eux  & de  fa  juftice. 
Heritier  du  feeptre  & des  vertus  de 
Cliarles  vous  ferez  compté,  Sire, 
parmi  les  plus  fages  dVntre  les  Rois. 
\ otre  Parlement  emprellc  de  concourir 
aux  vues  bienfaifantes  de  Vôtre  Majefté, 
fenfiblement  touché  de  l’afîurancc  que 

A 


(3  ) 

vous  daignez  lui  donner  par  votre  Edit  , 
qu  il  n eft  pas  de  moyens  que  Votre 
Majefté  ne  foit  difpofée  à employer,  t 
Iprfqu’il  pourra  tendre  au  bonheur  & 
au  foulagement  de  fes  Peuples,  a or- 
donné renrégiftrement'de  l’Edit,  & m’a 
charge  par  la  même  délibération  de 
porter  aux  pieds  du  Trône  de  Votre 
Majefté  l’hommage  de  la  reconnoiflànce 
publique,  de  fon  profond  refpeâ  & de 
fa  fidélité  inaltérable. 

Réponfe  du  Roi,  du  21  Septembre. 

Je  fuis  fatisfait  des  marques  de  fidé- 
lité & d’obéifi^ance  que  mon  Parlement 

vient  de  me  donner.^ 

Je  compte  qu’il  s’emprefîera  toujours 
de  concourir  à mes  vues  pour  le  bon^ 

heur  de  mes  Peuples^  & de  mériter  jna 
çpnfiariçç. 
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